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Tel un film populaire : « Mais où est donc 
passée la 7ème compagnie », mais en 
vraiment moins drôle, les salariés de 
l’entreprise M-real et les soutiens populai-
res activés par le collectif de maintien et de 
développement de l’emploi sur le site, 
recherchent désespérément les maires de droite 
qui les défendent !

Depuis un mois et demi de lutte, de propo-
sitions alternatives industrielles portées  sur la 
table de l’Etat, du président de la Région, 
de la direction de l’entreprise : rien, pas un 
coup de fil, pas une demande d’information 
auprès des organisations syndicales, pas une 
action militante. Quelques uns, soucieux de 
leur image ont daigné, du bout de leur 
clavier d’ordinateur, apporter un soutien 
feutré lors de la création du collectif le 16 
novembre dernier mais pour le reste : le vide 
sidéral.

Pourtant, voilà bien des semaines que les 
salariés et le collectif travaillent à 
apporter des réponses à cette situation 
insensée qui amène la direction à annoncer 
un plan « dit » social, mettant 99 salariés sur le 
carreau.
Les communistes d’Eure Seine soutiennent bien 
évidemment les propositions faites par le collectif 
à savoir :
- Le redémarrage immédiat de la production de 
pâte à papier.
- Le maintien de tous les emplois.
- La possibilité de vendre l’énergie verte produite 
sur place.
- Etudier la possibilité d’aider les exploitants fores-
tiers ; ils pourraient ainsi vendre leur bois moins cher 
à M-real.

Ces initiatives concrètes permettraient de 
réfléchir sereinement à la mise en place 
d’un projet industriel ambitieux qui péren- 
niserait l’emploi et la production sur le 
long terme, à condition que la fabrication 
de pâte à papier reprenne ; son arrêt définitif 
entraînera obligatoirement la fermeture de l’unité 

de fabrication de papier.
Il y a du pain sur la planche et les M-real 
ont besoin de nous tous !

Bien sûr les maires de droite n’ont pas 
un « pass » d’exonération et nous 
attendons toujours leur venue. Il est temps, 
Messieurs les notables, de sortir de votre 
tanière 4 étoiles et enfin de vous 
préoccuper de se qui se passe sur votre 
territoire ! Le risque est immense du côté 
de chez M-real, en terme de précarité 
puisque des dizaines de familles vont 
se retrouver dans la panade mais aussi 
en terme de dynamique locale. Quel va 
être le devenir de notre bassin industriel ? 
Quelles sont les répercutions attendues 
pour nos concitoyens, si nous laissons faire ? 

Un combat de grande envergure tel 
que celui des M-real nécessite un soutien 
de large rassemblement.  Les mai-
res doivent et participent, du moins ceux 
de gauche, à l’action. 
Les élus de la commune d’Alizay viennent 
de prendre la décision de mettre sur 
le fronton de la mairie une banderole 
de soutien aux salariés. C’est une très 
bonne chose, c’est une démarche 
symbolique et active qui mériteraient 
d’être suivie par les collectivités du territoire 
cantonal. 
A l’heure où nous attendons des ré- 
ponses concrètes des ministres Estrosi, Borloo 
et Le Maire : l’heure est à l’amplification de 
la mobilisation. 

Eure Seine compte sur vous tous (et même 
sur la compagnie des maires absents) pour 
que dans les jours qui viennent les centres 
de décisions prennent conscience que 
le mouvement populaire ne lâchera rien et 
fera tout ce qui est en son pouvoir pour que les 
propositions des salariés soient prises en compte.

Bonne et heureuse année à tous (et même à  
la 7ème compagnie).

Mais où est donc passée
 la 7ème compagnie de droite ?
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